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Pour les hommes de mé-
dias africains, porter un re-
gard objectif sur la Chine
aujourd’hui, c’est avant tout
s’affranchir des lieux com-
muns et autres clichés du
monde occidental. La com-
pétition économique mon-
diale est devenue un
terrain de jeu où tous les
coups sont permis et peut,
malheureusement, biaiser
la réalité des faits et
conduire à des approxima-
tions de jugement. Alors
quoi de mieux que de pé-
nétrer ce pays multisécu-
laire, d’aller enfin sur le
terrain et se forger sa pro-
pre opinion. A travers son
formidable développe-
ment économique, ses
choix politiques, sa démo-
graphie impressionnante et
son ouverture sur le monde
avec son modèle unique
de coopération, la Chine
fascine autant qu’elle fait
peur à ses rivaux. Car, elle
annonce incontestable-
ment une nouvelle redistri-
bution des cartes dans
l’hégémonie que se dispu-
tent les grandes puis-
sances. 

IL faut, peut‐être, absolu‐ment effectuer le déplace‐ment en Chine pour se faireune opinion personnelle surce qui peut être considéré, àpremière vue, comme un mi‐racle économique. Alimentée quotidiennementpar les clichés des médiasoccidentaux et les considé‐rations de l’impérialismeculturel européen et nordaméricain, la Chine offrepourtant un visage de mo‐dernité exceptionnelle avecun niveau de développe‐ment en termes d’infrastruc‐tures qui impressionne toutnouvel arrivant. Pékin (Beijing en langue lo‐cale) n’est donc pas cette ca‐pitale où la pollution règneen maître et où se côtoientrichesse et extrême pau‐vreté. Mais une métropolepropre, ordonnée, à l’archi‐tecture osée et diversi"iée,où les espaces verts sontomniprésents. L’organisation de cette villede 20 millions d’habitants(l’équivalent de la popula‐tion du Cameroun) laissepantois le visiteur abasourdipar la discipline de ses habi‐tants et la multitude de sesservices que certaines capi‐tales du monde occidentaloffrent peu ou pas. Pourtant, rien dans l’attitudedes Chinois ne laisse trans‐pirer un quelconque senti‐ment d’orgueil, de "iertéexagérée, d’arrogance, en‐core moins de mépris àl’égard de l’étranger. Alorsque les statistiques duFonds monétaire internatio‐nal (FMI) font incontestable‐ment de ce pays depuis2011, la 1ère puissance éco‐nomique mondiale, entermes de parité de pouvoird’achat devant les Etats‐Unisd’Amérique. Les signes os‐tentatoires de réussite so‐ciale ne sont plus un taboupour cette nation multisécu‐

laire, disait‐on, enferméedans le carcan de la pudeurcommuniste. Les Pékinoisroulent aujourd'hui enBMW, Mercedes dernier cri,Bentley, Porsche…Aujourd’hui, la Chine collec‐tionne les trophées tous azi‐muts. Première puissancecommerciale au monde, pre‐mier exportateur de mar‐chandises au monde,premier détenteur de de‐vises étrangères au monde,plus grand réservoir demain‐d’œuvre quali"iée aumonde, plus grand atelier aumonde de produits manu‐facturés…Mais aussi templemondial de la contrefaçonoù des magasins de plu‐sieurs étages y sont spécia‐lement aménagés. Cetteétiquette qui colle à l’ancienempire du milieu est bienréelle à la seule différenceque le commerçant n’hésitepas à vous dire que ce pro‐duit est contrefait, en vousindiquant, avec une pointed’ironie, le prix excessive‐ment bas du produit quivaut en réalité 10 voire 20fois plus. Mais ceci ne peut àlui seul (et ce serait fairepreuve d’une extrême mau‐vaise foi) justi"ier les fonde‐ments de la richesse del’économie chinoise.
EFFORTS• Évalué à 11 285milliards de dollars, le PIBde la Chine vaut aujourd’hui3 fois celui du Japon, 4 foiscelui de la France et de l’An‐gleterre, 6 fois celui du Ca‐nada et de la Russie et 20fois celui du Nigeria, la 1èrepuissance économique afri‐caine.
« Depuis 5 ans, nous avons
obtenu d’excellents résultats
grâce à un plan de dévelop-
pement ambitieux dans plu-
sieurs secteurs d’activités
comme l’agriculture, les nou-
velles technologies de l’infor-
mation et de la
communication, le commerce
mais surtout l’éducation et la
formation de nos élites. Par
exemple, en 2014,  le volume
de nos échanges commer-
ciaux a connu une croissance
exceptionnelle. Ils ont atteint
220 milliards de dollars (132
000 milliards de francs) l’an-
née dernière », souligne LevSongshan, le président del’Institut des recherches etdes formations de l’adminis‐tration d’Etat de la presse,de la publication, de la radio,du "ilm et de la télévision(SARFT) de la Républiquepopulaire de Chine.Mais toujours, chez les Chi‐nois, cette attitude de cour‐toisie à la limite del’obséquiosité, cette simpli‐cité dans le geste et la pa‐role, ce choix vestimentairesans "ioriture qui cache enréalité…un tout autre étatd’esprit. Car à s’y mépren‐dre, les Chinois sont, peut‐être, les négociateurs dansles affaires les plus redouta‐bles de la planète, où lamoindre timidité af"ichéedevant un vendeur peutvous faire perdre 1 000 foisvotre mise ! Oui, l’expé‐rience dans un supermarchévous donne un aperçu destalents de négociateurs desChinois, capables de vousvendre, au départ, un appa‐reil bon marché à 1 000 dol‐lars avant de vous le céder à…10 dollars avec toujours cebéné"ice qui vous semble

impossible ! 
FAUSSE MODESTIE• LesChinois sont des êtres trèsrusés qui ne laissent pastransparaître leur sentimentpremier, feignant continuel‐lement de ne montrer aucunintérêt pécuniaire dans les

affaires. Erreur ! Le Chinoisest plus calculateur qu’il neparaît mais surtout très pa‐tient. C’est certainementcette conjugaison de fac‐teurs liée à une histoire mil‐lénaire faite de tragédieshumiliantes qui a réveillé ce

peuple que l’on a cru en‐dormi pour toujours maisqui, dans le plus grand se‐cret, préparait sa renais‐sance aux yeux du monde. Avec 1,4 milliard d’habi‐tants, la Chine possède unmarché intérieur tellementfort qu’elle peut aujourd’huise passer de l’aide exté‐rieure et développer n’im‐porte quel projet en misantsur le nombre, la force et laquali"ication de sa main‐d’œuvre bon marché.Les organisateurs du sémi‐naire à l’intention des per‐sonnels supérieurs desmédias des pays d’Afriquefrancophone n’ont certaine‐ment pas choisi par hasardla ville de Guiyang, dans laprovince de Guizhou,comme 2e site de visite pourles 53 délégués africains. 

Située au sud‐ouest de laChine, cette ville de 4 mil‐lions d’habitants recouverteà 97 % de montagnes et dé‐pourvue de matières pre‐mières, était considérée, il ya encore quelques années,comme l’une des plus pau‐vres du pays. Mais la volontédes autorités chinoises l’aconsidérablement transfor‐mée en une ville touristiqueoù chaque jour se dresse desbuildings à perte de vue, oùles plus grandes enseignescommerciales internatio‐nales se côtoient (McDo, Hil‐ton, Porsche,Intercontinental, KFC…)  etqui dans quelques annéesdeviendra le temple du sa‐voir technologique dumonde moderne avec l’érec‐tion de la plus grande « Sili-
con Valley » de la planète. 

Le grand réveil de “ l’Empire du Milieu ”�
Regards de journalistes africains francophones sur la Chine moderne

Maxime Serge MIHINDOU
Pékin/Chine

Vue des immeubles de la Silicon valley de Guizhou.
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